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Proposition d'ordre du jour

1.. Le Conseil exécutif  propose l'ordre du jour suivant   :

0.0 Ouverture
1.0 Procédures

1.1 Présidium
1.2 Lecture et adoption de l'ordre du jour
1.3 Adoption du procès-verbal

2.0 Plan d’action
          2.1 Grève
          2.2 Manifestation et action

2.3 Autres
3.0 Revendications
4.0 Femmes
5.0 ASSÉ
           5.1 Prévisions budgétaires
6.0 Élections

6.1 Comités et Conseils de la CLASSE
6.1.1 Présentation
6.1.2 Plénière
6.1.3 Scrutin

7.0 Avis de motion
7.1 Dépôt des avis de motion
7.2 Traitement des avis de motion

8.0 Prochains Congrès de la CLASSE
9.0 Varia
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Lettres de candidature

Candidature de Guillaume Vézina au 
Comité à l'information

Membre de l'AEMSP-UQAM
Appui de la SOGÉÉCOM

Bonjour, suite aux démissions de Julien Royal et 
Philippe  Éthier  des  amis  m'ont  fait  savoir  que 
l'exécutif  allait avoir besoin d'aide pour continuer 
à  coordonner  la  production  de  matériel 
d'information. 

Au début, j'étais très emballé à l'idée de 
retourner sur l'exécutif1. J'ai encore l'envie et 
l'énergie de militer au sein des structures de 
l'ASSÉ/CLASSE. Par contre pour des raisons 
personnelles au niveau de l'organisation et la 
gestion de ma vie, je considère que je n'ai plus 
les mêmes disponibilités, ce qui nuirait 
grandement à terme à mes capacités à 
réellement aider l'exécutif. Ainsi, je préférais 
laisser le poste de secrétaire à l'information 
vacant au lieu de le combler partiellement ou de 
devoir le quitter avant la fin du mandat. 
Lorsqu'on prend un mandat dans une 
association étudiante ou dans une équipe 
nationale, il ne faut jamais prendre de telles 
tâches à la légère. Ultimement, il faut pouvoir 
remplir ses fonctions de façon efficace et aussi 
savoir les mener à terme autant que faire ce 
peu!

En ce sens, j'ai décidé d'aider l'équipe nationale 
en me présentant au comité information. Bien 
que je ne sois pas un très bon graphiste, je 
considère que ce comité est déjà rempli de 
personne apte à accomplir ces tâches. Ainsi je 
veux dans un premier temps offrir mon support 
dans les tâches de coordination de la production 
de matériel d'information. Je compte également 
donner un coup de main sur les réseaux sociaux 

1 Pour les délégations qui ne seraient pas au courant, 
j'étais secrétaire à l'information sur l'exécutif de 
l'ASSÉ/CLASSE durant la dernière année.

même si à mon sens cette tâche est plus 
attribuable au comité média à la CLASSE. 

Pour ce faire, je compte faire un suivi réguler 
avec l'exécutif en place ainsi que le reste du 
comité information. 

Que la lutte continue!
Guillaume Vézina alias Chapeau

Candidature de Lazlo Bonin au poste 
de Secrétaire à l'information

Membre de l'AGEBdeB
Appui de l'AESSUQAM
Bonjour, 
Par la présente, je souhaite déposer ma 
candidature au poste de Secrétaire à l’information 
de la CLASSE. Rares étant celles et ceux d’entre 
vous qui me connaissent déjà, je vais me 
permettre de me présenter quelque peu plus 
longuement. Si j’en oublie, et ce sera 
probablement le cas, n’hésitez pas à me contacter; 
je resterai disponible d’ici au congrès. 
Je suis présentement étudiant au collège de Bois-
de-Boulogne en sciences informatiques et 
mathématiques, où je m’implique activement dans 
mon association locale (AGEBdeB) et ses 
comités, sans pourtant siéger sur l’exécutif. Le 
début de mon implication date de mon entrée au 
(feu) café étudiant (Caféinné), à ma première 
année au cégep, qui m’a servi d’initiation à la 
mobilisation, l’autogestion et à la démocratie 
directe, concepts auxquels j’ai rapidement adhéré 
et qui m’ont suivi à travers le reste de mon 
parcours collégial. Bien que désolante, la mort de 
ce café, causée par les assauts corporatistes de la 
cafétéria, m’a cependant initié aux concepts de 
lutte active, de rapports de force, de mobilisation 
massive et, ultimement, au syndicalisme de 
combat. J’ai pu par la suite appliquer ces divers 
apprentissages lors de luttes contre les politiques 
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anti-syndicalistes et anti-démocratiques de 
l’ancien exécutif  local, puis à travers la grève 
phénoménale que nous vivons présentement, que 
ce soit en siégeant sur le comité de négociations 
avec notre administration, sur le comité 
d’organisation de nombreuses et populeuses 
assemblées générales de grève, sur l’équipe 
sécurité de manifestations locales ou nationales, 
ou plus simplement à titre de directeur général 
des élections du nouveau conseil exécutif. 
Mais peu importent ces titres et comités puisque 
essentiellement, la grève se fonde sur la 
démocratie participative dans les rues, salles de 
cours et assemblées, lieux où j’ai pu faire 
l’exercice poussé du débat ouvert et de la 
confrontation d’idées dans l’optique du 
soulèvement et du maintien de la grève et du 
rapport de force. 
D’un côté plus technique, que plusieurs 
préféreront sûrement nommer « geek », mon 
apport au mouvement étudiant s’est souvent 
teinté d’une utilisation poussée des médias 
d’information, notamment le web et les médias 
sociaux. À cet effet, lors de la lutte pour notre 
café étudiant, une stratégie web fut mise en place 
par l’entremise d’un site internet avec pétition en 
ligne avec près de 50% de taux de participation 
étudiante (www.cafeinne.com). Pendant la grève, 
un site web local avec blogue, forum, calendrier 
et liens utiles fut élaboré afin de coordonner et 
d’informer les militantes et militants du collège 
(www.greveBdeB.org) 

Ma vision de la (CL)ASSE et du poste de 
secrétaire à l’information 

À mes yeux, l’ASSÉ incarne de manière concrète 
le militantisme étudiant, à la fois à travers sa 
grande rigueur idéologique et sa vision active et 
directe des luttes à mener pour les réformes 
qu’impliquent ses valeurs. Je ne ferai pas 
l’apologie de ses nombreux principes, car déjà 
bien assez d’encre et de sueur furent versées à 
leur défense; suffit de dire que j’y crois 
profondément et que j’y adhère sans incertitude, 
suite à mon parcours militant des dernières 
années. 

Inutile également de réitérer l’importance de la 
lutte que nous menons aujourd’hui, si ce n’est de 
dire qu’elle est loin d’être achevée, et que de 
rudes épreuves s’annoncent avec la perspective de 
la rentrée. Pour cette raison, je crois qu’il est 
primordial pour la continuation de la grève 
qu’une équipe complète et solide au national 
supporte les militantes et militants locaux à 
travers leurs revendications, ce qui me pousse à 
me présenter aujourd’hui. 
Ma vision des comités ou conseils exécutifs en 
général est plutôt pragmatique; en raison peut-
être des volontés extravagantes de pouvoir de 
certain-e-s exécutantes et exécutants à mon 
cégep, j’ai réaffirmé ma position selon laquelle un 
exécutif  se doit avant tout de porter une 
attention stricte et respectueuse aux mandats qui 
lui sont assignés, et d’agir dans le meilleur intérêt 
de son association, faisant fi de ses positions 
dissidentes ou de ses motivations personnelles 
dans le cadre de son mandat. Bien entendu, je ne 
sous-entends pas qu’être exécutant entraîne de 
devenir un automate sans conviction profonde; la 
confrontation d’idées demeure primordiale, mais 
celle-ci doit se faire sans l’entremise des 
responsabilités d’exécutant-e. 
Le poste de secrétaire à l’information se centre 
selon moi sur la diffusion claire et cohérente des 
revendications étudiantes à travers différents 
média (dans le sens littéral pluriel de « médium ») 
et, comme plusieurs autres d’ailleurs, sur la 
coordination et le travail d’équipe entre les 
différents exécutant-e-s et comités, notamment le 
comité journal. En raison de mes allégeances « 
geek », j’ai également un penchant particulier 
pour la modernisation de la mobilisation de 
masse via les médias sociaux, le web et 
l’informatique en général. 

Motivations, disponibilités et compétences 

Suite au récent départ de Julien Royal à ce poste, 
j’ai voulu offrir mon temps en tant qu’exécutant 
au national, tâche que je n’ai pas pu occuper au 
cégep faute de temps et en raison de 
circonstances particulières. Ma volonté de me 
présenter à ce poste est le fruit de mon grand 
attachement pour l’ASSÉ en général – 

5



l’organisation, ses principes et ses membres – et 
de mon intérêt pour la transmission transparente 
de l’information et des moyens et technologies y 
étant liée. Malgré ma rare présence en congrès 
par le passé, qui s’explique en partie par 
l’attention accrue que j’ai dû fournir aux luttes 
locales, je compte dorénavant m’y investir 
davantage. D’ailleurs, je suis entièrement 
disponible d’ici la rentrée (qui, espérons-le, sera 
repoussée), puisque je n’ai présentement pas 
d’emploi, ce qui me permettra de me consacrer à 
la lourde charge de tâches associée à ce poste. 
Cependant, étant membre d’une association 
affiliée à la CLASSE et non à l’ASSÉ, je ne 
pourrai continuer d’occuper ce poste suite à la 
dissolution de la CLASSE. À l’université, je vais 
fréquenter la polytechnique, elle non plus 
membre de l’ASSÉ, et j’ai donc entamé des 
démarches pour être membre d’une association 
affiliée à l’ASSÉ par un cours à option. Cela dit, 
je pense que ma présence sera bénéfique à ce 
poste en raison de mon expérience et de mes 
connaissances en technologies web et en 
graphisme, en plus de ma facilité à m’exprimer de 
façon claire, concise (contrairement à cette lettre) 
et cohérente. Finalement, je crois pouvoir 
m’intégrer sans anicroche à l’équipe déjà en 
mandat afin de poursuivre sans interruption les 
tâches à accomplir. 

Candidature de Kate Blais au Comité 
aux luttes sociales

Membre de l'AGEEPP-UL
Appui à venir

Aux membres de l’Association pour une
solidarité syndicale étudiante,
Je me nomme Kate Blais. J’habite présentement à 
Québec et j’étudie en
Philosophie et Science Politique à l’Université
Laval. De plus, je détiens un certificat en
Études sur la Toxicomanie. Je me suis beaucoup 
dans la grève étudiante depuis quelques mois, ce 
qui m’a permis de reconnaître l’importance que 
représente l’ASSE comme moyen d’actualiser les
revendications et l’investissement étudiant dans la 

société.

Pour moi, le comité aux luttes sociales de l’ASSÉ 
est primordial, car il met d’avant les grands 
enjeux de société, et ce, à l’échelle internationale. 
D’ailleurs, certaines causes me tiennent à coeur, 
tellement, qu’elles m’ont donné envie de donner 
de mon énergie dans ce comité.

Au niveau local, je me positionne d’abord contre 
la privatisation des services publics, et dans un 
même temps, en faveur d’institutions plus justes 
qui avantageraient les populations les plus 
démunies. Je suis fermement contre la plupart des 
politiques conservatrices du gouvernement 
Harper, qui tente de remettre au goût du jour, par 
exemple, la peine de mort que je crois être un 
moyen illégitime considérant qu’un État ne peut 
avoir le droit de vie ou de mort sur ces citoyens 
ou encore la question de l’avortement dont la 
légalité actuelle, selon moi, ne devrait même pas 
être remise en question, pour des raisons des 
droits fondamentaux des femmes. Je me 
positionne également en faveur de la lutte 
anticapitaliste et contre l’exploitation perpétrée 
par les élites économiques. Je défends les droits 
des minorités, les femmes, les immigrants et les
homosexuels; d’ailleurs, je m’inscris dans une 
idéologie d’inter-culturalisme, de collaboration et 
de pacifisme entres les peuples de notre planète. 
Enfin, je m’oppose aux politiques de tolérance 
zéro, c’est pourquoi je suis pour la 
décriminalisation de la prostitution, de la 
consommation de cannabis et pour les politiques 
de réduction des méfaits, car elles stigmatisent 
fortement les personnes qui s’y adonnent et les 
marginalisent, leur donnant peu de moyen de 
prendre part à la société en tant que citoyens à 
part entière.

Au niveau international, j’appuie fortement les 
mouvements étudiants chilien, anglais, etc., en 
fait, toutes les luttes qui s’inscrivent dans une 
perspective progressiste, et ce, perpétrées par des 
citoyens qui se sentent brimés, et qui ont le 
courage de le crier haut et fort. Par exemple, 
j’appuie les mouvements anticolonialistes et anti-
impérialistes de certains pays, pour la seule et 
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unique raison qu’aucun peuple ne mérite de se 
faire imposer une quelconque idéologie, aspect 
culturelle ou de se faire exploiter. Pour moi, c’est 
une question de respect de l’intégrité, mais aussi 
de compréhension, car le chauvinisme culturel et 
l’occidentalocentrisme, sont selon moi, certains 
des plus grands problèmes de notre siècle: 
personne ne peut prétendre avoir une culture ou 
un mode de vie supérieur, et ce, parce que nous 
sommes avant tout, des êtres humains, donc 
égaux dans les droits et dans les faits. Je 
condamne donc les campagnes de peur qui sont 
perpétrés par les occidentaux, par exemple, 
contre l’Islam, et les populations musulmanes et 
j’invite les gens, au contraire, à s’ouvrir plus 
grandement sur les différences qui ne peuvent 
être qu’enrichissantes. En ce qui concerne le 
conflit Israëlo-palestinien, j’appuie la lutte 
palestinienne et je m’oppose grandement à toutes 
les interventions paternalistes et abusives des 
autres nations dans les conflits au Moyen-Orient. 
Enfin, j’aimerais m’investir dans la lutte contre la 
pauvreté et l’exploitation des peuples du Tiers-
Monde. Finalement, c’en quoi j’excelle le plus, 
c’est surtout quand je suis sur le terrain, et que
j’entre en contact avec les gens directement.
J’ai la capacité de vulgariser et d’analyser 
rapidement les personnes auxquelles j’ai affaire
afin d’employer un discours qui sera compris
et cohérent. Je suis tout à fait à l’aise à faire des
discours et parler devant beaucoup de gens. J’ai 
également une bonne capacité de rédaction et 
une facilité à faire des recherches et à synthétiser, 
mais également à organiser des évènements. J’ai 
fait beaucoup de bénévolat dans ma vie, et j’adore 
ces expériences. Quand je m’engage à quelque 
chose, je le prends intimement à coeur et le 
respecte.

Solidairement,

Kate Blais

Candidature de Samuel Ragot au 
Comité à l'information

Membre de l'AECSSP-UQAM
Appui de l'AFÉA-UQAM
Camarades,
Je souhaite par la présente vous informer que
je désire me présenter au Comité information
de l'ASSÉ/CLASSE.
Tout au long de mon parcours militant, j'ai
toujours désiré mettre de l'avant une
information claire et efficace pour faire la
promotion de nos idées. Il me semble
particulièrement important que pour la suite
de notre lutte, un maximum de personnes
s'affaire à cette tâche afin que le discours
combatif  que nous tenons soit remis de l'avant
et soit bien diffusé auprès de la population,
sans nécessairement passer par les médias
traditionnels qui nous sont hostiles en bonne
partie. Notre capacité à présenter nos idées et
nos revendications de façon claire et
intelligible sera, à mon sens, un facteur
déterminant pour l'élargissement de notre
lutte, notamment vers la grève sociale.
En tant que tel, je désire plus spécifiquement
me pencher sur la question de l'information au
niveau du web classique et 2.0. Mes
connaissances et aptitudes en programmation
web pourront, je le pense, être utiles au
Comité. J'ai déjà par le passé aidé de façon
sporadique au niveau du web de l'ASSÉ et
d'autres projets (mouvementetudiant.info,
uqamengreve.com par exemple) mais être sur
le Comité information me permettrait de
m'investir plus sérieusement.

Solidairement,

Samuel Ragot,

AFESPED
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Candidature de Laury Chayer au 
Comité média

Membre de l'AECSSP-UQAM

Appui à venir

Par la présente, je soumets ma candidature
dans la mesure où le comité médias a été
élargi, selon la volonté des membres du
congrès de la CLASSE. Je suis membre de la
CLASSE par l’entremise de l’AECSSP
(Association étudiante des cycles supérieurs de
science politique de l’UQÀM).

Mon implication au sein des initiatives de
l’ASSÉ date de l’année 2006-2007 ; j’ai été
membre de «l’équipe de mobilisation volante»
du CRAM (Conseil régional de l’ASSÉ à
Montréal). Puis mon engagement pour la
mobilisation a, en quelque sorte, débordé du
cadre de la communauté étudiante. Car en
effet, la lutte étudiante n’a rien à voir avec la
défense des intérêts pécuniaires d’un petit
groupe de la société, comme l’ont laissé
entendre des démagogues ayant largement
trouvé tribune auprès des médias de masse
depuis le début de la grève en cours (et avant).
D’où l’importance de communiquer des idées
et des principes, élaborés et votés entre autres
dans les instances de la CLASSE, mais qui se
veulent avant tout populaires.

Or, force est de constater qu’une grève, bien
qu’elle puisse durer plus de trois mois, nous
laisse peu de temps pour diffuser un discours,
expliquer des concepts aux citoyens et
citoyennes du Québec. Si la grève met en place
l’escalade des moyens de pression
symboliques, la valeur d’une «progression des
interventions communicationnelles» (avant,
pendant, et après la grève) à la fois dans les
grands centres et les régions n’est pas
inférieure. L’ASSÉ et la CLASSE ne se sont
jamais considérées comme des élites politiques
bien pensantes, c’est pourquoi elles doivent
avoir, selon mon humble avis, le devoir de se
faire entendre et comprendre autant que

possible par les citoyens et citoyennes du
Québec qui, bien que souvent plus ou moins
politisé(e)s, sont tout à fait en mesure de
comprendre le jargon de la CLASSE lorsqu’il
est expliqué plus longuement. Bien que
beaucoup de formules démagogiques aient pu
circuler et être intégrées dans le public –
déséquilibre du rapport de force
communicationnel oblige –, qu’il est souvent
difficile de faire face à des points de vue
hostiles de la part d’allié(e)s potentiel(le)s et
que dans bien des cas, le dialogue ne peut
mener au degré de persuasion espéré, il serait
condescendant de négliger ce travail de
communication et de sensibilisation. Depuis
des décennies, voire plus encore, le discours
néolibéral a petit à petit su pénétrer le tissu
social (réf. pré-propagande, chez Jacques
Ellul). Par conséquent, dans des conjonctures
où il y a confrontation avec les mouvements
sociaux, la récupération est à portée de main.
Pour éviter la récupération ou le contrôle des
cadres du débat social (de ses référents, des
enjeux, de la définition des acteurs sociaux et
des problèmes) par le gouvernement et
d’autres types d’opposants, et pour ainsi
contrer le déséquilibre des rapports de force, il
est essentiel à mon avis d’investir beaucoup
d’énergie dans la mobilisation du public, dans
la circulation du discours de façon directe
auprès de la population.

Par ailleurs, toujours selon mon analyse
personnelle bien modeste, un recul
gouvernemental dû à un ras-le-bol de la
pression exercée par un grand nombre
d’étudiantes et d’étudiants très souvent dans la
rue ou par une perturbation du déroulement
normal des activités économiques menacées
n’est pas synonyme d’une victoire réelle
puisque la crédibilité et la légitimité de ce
gouvernement restent intouchées et il pourra
répéter les mêmes actions dans le futur.
Toutefois, un recul gouvernemental causé par
un large appui populaire à des idées et
pratiques contraires à celles du gouvernement
représente une défaite gouvernementale à tous
les niveaux. Sans nier l’importance du
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symbolique – bien au contraire – l’objectif  de
l’explication de cette perspective est de
montrer ce à quoi j’aimerais contribuer, c’està-
dire à un meilleur rapport de force pour le
mouvement étudiant en passant par la
mobilisation citoyenne. Pour ne donner qu’un
exemple, l’utilisation plus en profondeur de
médias alternatifs (ex. médias locaux et
régionaux, médias sociaux, …) serait un
moyen à envisager. Par ailleurs, ce meilleur
rapport de force peut passer par l’élaboration
de stratégies communicationnelles qui ont
pour but de contrer les agendas
gouvernementaux et médiatiques ainsi que les
campagnes de «salissage» contre le mouvement
étudiant. Je crois que davantage d’élu(e)s
doivent être affecté(e)s à cette tâche puisque
nous avons été une cible très prisée dans les
derniers mois et nous pouvons être plus
offensifs et offensives à cet égard, question
d’affirmer notre légitimité et notre crédibilité
maintenant, mais aussi pour les futur(e)s
militant(e)s étudiant(e)s qui auront aussi leurs
luttes à mener dans des instances similaires,
voire les mêmes que les nôtres.

Personnellement, le fait que la gratuité scolaire
et que l’éducation comme projet de société et
non comme marchandise soient perçues
comme des idées «radicales» et «marginales»
me dérange et m’inquiète sérieusement.
Encore davantage lorsque la corruption, les
hiérarchies verticales injustes, le pillage des

ressources collectives (etc.) vont bon train. Je
passerai certainement ma vie à tenter de
renverser les perceptions sur ce qui est
actuellement souvent jugé radical et marginal.

Je travaille présentement, dans le cadre de mon
mémoire et de travaux de recherche à l’UQÀM
sur les stratégies de communication d’une part
de groupes environnementaux québécois, puis
de groupes féministes. Très assidue sur
l’analyse de la couverture de presse (et des
tribunes publiques) du mouvement étudiant –
travail particulièrement féroce sur le moral et
la santé mentale en général –, pourquoi ne pas
en faire bénéficier la CLASSE de façon plus
directe et officielle ?! Je l’offre. En fait, j’offre
du temps et certaines compétences. En
dernier lieu, pour affirmer et assumer des
déterminismes qui motivent un penchant pour
la stratégie communicationnelle et la
mobilisation citoyenne partout au Québec, je
me dois de mentionner d’abord un
baccalauréat en Communication, Politique et
Société à l’UQÀM, des origines familiales liées
à la région du Saguenay-Lac-St-Jean, puis un
mode de vie semi urbain (Montréal)/semirural
(Saint-Antoine-sur-Richelieu, beau village
prônant les coopératives).

Alors voilà. Au plaisir !

Laury Chayer
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Propositions

1.0 Procédures 

1.2 Lecture et adoption du l'ordre du jour 
1. Le Conseil exécutif  propose que l'on adopte l'ordre du jour du cahier de Congrès. 

2.0 Plan d'action

2.1 Grève

Considérant que les élites politiques ne sont que des patins des élites économiques,
Considérant que le mouvement social entamé par les étudiants et étudiantes est un mouvement prônant la
démocratie directe et l’autogestion,
Considérant qu’historiquement des élections ont servis à détruire des mouvements sociaux,
Considérant que le mouvement social entamé par les étudiantes et étudiants est un mouvement visant une
idéologie et non un parti politique en particulier,
3.1.4 Que la CLASSE invite les associations étudiantes locales à poursuivre et intensifier
notre lutte, et ce, peu importe la tenue ou non d’élections.
Proposée par ACÉLUL
Mise en dépôt au Congrès du 14 juillet 2012

3.0 Revendications

Que le Comité de négociation considère la solution suivante comme une alternative aux
revendications déjà proposées : que l’économie dégagée par l’utilisation des logiciels libres
soit utilisée pour financer le gel au niveau de 2007 dans une perspective de gratuité scolaire.
Proposée par l’AESSUQAM
Mise en dépôt au Congrès du 17 juin 2012

7.0 Avis de motion

7.2 Traitement des avis de motions 

1.Que le conseil exécutif  propose que la politique de dépense de l'ASSÉ soit modifié ainsi:

De biffer au chapitre 3, article 8.5 «De plus, un repas ne peut dépasser la moitié des dépenses
admises par jour.»
De modifier, au chapitre 8, article 20.1: «50$» par «75$» pour les dépenses mensuelles de remboursement
de cellulaire admise pour les membres du conseil exécutif
De rajouter, au chapitre 8, article 20.1, après «conseil exécutif»: « 50$ pour chaque porte-parole 
national-e-s», comme dépense de remboursement de cellulaire éligible.
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